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Football féminin

Pourquoi les Bleues ont conquis le public français
1	� Qui connaÎt  Marinette Pi-
chon, 35 ans, ancienne footbal-
leuse de l’équipe tricolore avec 
81 buts en 112 sélections? comme 
tant de ses consœurs, elle est res-
tée dans l’ombre. Le foot féminin 
peine à se faire reconnaître en 
France où l’on ne compte que 
55000 licenciées, contre près d’un 
million outre-Rhin. il a fallu at-
tendre la sixième édition du Mon-
dial féminin, qui s’est déroulée 
cet été en allemagne, pour que les 
médias hexagonaux s’intéressent 
enfin  à ces passionnées du bal-
lon rond. Du coup, les Bleues ont 
battu des records d’audience sur 
Direct 8 qui a diffusé les matchs: 
près de 2,5 millions de téléspec-
tateurs pour le quart de finale 
qu’elles ont disputé contre l’an-
gleterre le 9 juillet, à Leverkusen. 

2	� Les Bleues ne sont pas mon-
tées sur le podium, terminant 
4e de la coupe du monde. Mais 
elles n’ont pas déçu. En se quali-
fiant pour la première fois de leur 
histoire pour les demi-finales du 
Mondial, elles ont décroché leur 
billet pour les JO 2012 à Londres. 
une performance, dont ces 
jeunes femmes sans allures de 
stars sont fières. c’est avec leur 
bonne humeur et leur rage de 
vaincre qu’elles ont su éveiller la 

sympathie. Le public n’a pas eu 
de mal à s’identifier à ces « filles 
simples », comme aime le dire 
leur sélectionneur Bruno Bini. 
3	� Enthousiasme, joie de vivre, 
esprit de compétition, envie 
d’être ensemble, tout cela se lit 
sur leurs visages. Et ce sont sûre-
ment les clés de leur popularité et 
de leur réussite. « ce qui nous fait 
avancer, c’est la soif de gagner, de 
vivre des émotions », déclare la 
milieu de terrain Gaëtane thiney. 

après la consternante débâcle de 
l’équipe tricolore masculine en 
Afrique du Sud en 2010, elles ont 
fait souffler un vent de fraîcheur 
sur la pelouse des stades alle-
mands. Le football féminin fran-
çais se porte de mieux en mieux, 
comme l’illustre également l’OL, 
quintuple champion de France 
et vainqueur de la Ligue des 
champions en mai dernier. Les 
victoires du club lyonnais, auquel 
appartiennent une partie des 

Bleues, ont donné confiance aux 
joueuses. Mais c’est aussi qu’elles 
se sont professionnalisées. Beau-
coup d’entre elles ont fréquenté 
le pôle Espoirs du centre de for-
mation de Clairefontaine, dont la 
section féminine a été créée juste 
après le Mondial de 1998. 
4	� Les Bleues sont reparties d’al-
lemagne avec une prime de 3500 
euros chacune. Elles auraient reçu 
15000 euros si elles avaient eu le 
titre de championnes du monde. 
Rien à voir avec les 300000 eu-
ros qu’auraient touchés chacun 
les footballeurs de l’équipe de 
France s’ils avaient remporté le 
Mondial 2010… contrairement 
à leurs homologues masculins, 
les footballeuses françaises ne 
peuvent pas vivre de leur passion. 
Sauf celles de l’oL ou de Montpel-
lier, qui sont sous contrat fédéral 
ou employées par leur club et 
payées entre 1500 et 5000 euros 
par mois, elles doivent toutes tra-
vailler à côté du foot. Réalistes, 
elles ont fait le nécessaire pour 
assurer leur avenir après leur 
carrière sportive. Les trois quarts 
d’entre elles ont suivi des études 
supérieures. 
5	� L’équipe de France féminine 
compte de nombreux talents. 
Parmi eux, Louisa necib, 24 ans, 
qu’on nomme « la Zidane du 
football féminin », en raison de 
sa technique et de l’élégance de 
son jeu. Milieu de terrain, elle a 
rejoint l’oL en 2007. Et fait par-
tie des meilleures joueuses de la 
coupe du monde 2011. comme 
Zizou, qui est son modèle de-
puis qu’elle a goûté au foot, elle 
a des origines algériennes et a 
grandi dans les quartiers nord 
de Marseille. Elle a commencé à 
taper dans un ballon vers 9 – 10 
ans, avec des garçons de son âge. 
après son inscription dans un 
club à 14 ans, tout est allé très vite. 
aujourd’hui, elle a déjà à son actif 
58 sélections et deux participa-
tions au championnat d’Europe 
(2005 et 2009). Bruno Bini est 
très élogieux: « ce qu’elle fait, ce 
n’est pas dans les manuels, c’est 
une artiste. il fait soleil quand elle 
touche le ballon ». 
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0	�–	�1 Les BLeues  gem.: die frz. Fußballnationalmannschaft 
der Frauen – conquérir erobern – l’équipe (f.) tricolore gem.: 
die frz. Fußballnationalmannschaft der Frauen – but (m.) h.: 
tor – sélection (f.) h.: Länderspiel – consœur (f.) h.: Fußball-
kollegin – peiner à faire qc Mühe haben, etw. zu tun – se faire 
reconnaître gem.: anerkennung finden – licencié/e h.: Fußball-
vereinsmitglied – outre-Rhin gem.: in Deutschland – édition 
(f.) h.: ausgabe – hexagonal sechseckig, h. gem.: französisch, 
l’Hexagone (m.) gem.: Frankreich – le ballon rond gem.: der 
Fußball – du coup folglich – audience (f.) h.: Einschaltquote – 
Direct 8 (frz. tV-Sender) – diffuser ausstrahlen – le quart de 
finale das Viertelfinale – disputer h.: spielen

2	�–	�3 Décevoir enttäuschen – décrocher (fam.) ergattern – les 
JO = les Jeux olympiques – fier, fière stolz – la rage de vaincre 
der Siegeswille – avoir du mal à faire qc Schwierigkeiten ha-
ben, etw. zu tun – sélectionneur (m.) nationaltrainer – l’esprit 
(m.) de compétition (f.) der Kampfgeist – le/la milieu de ter-
rain (Fußball) der/die Mittelfeldspieler/in – en Afrique du sud 
gem.: während der Fußballweltmeisterschaft in Südafrika 2010 
– pelouse (f.) Rasenfläche, h.: Spielfeld – l’OL = l’Olympique 
lyonnais (frz. Fußballverein) – quintuple fünffach – vainqueur 
(m.) Sieger – club (m.) h.: Fußballverein – confiance (f.) Ver-
trauen – le pôle espoirs du centre de formation de Claire-
fontaine gem.: das nachwuchszentrum des französischen Fuß-

ballverbandes in clairefontaine-en-Yvelines (im Departement 
Yvelines, Region Île-de-France)
4	�–	�5 Prime (f.) Prämie – remporter gewinnen – homologue 
(m.) amstkollege, h.: Fußballkollege – être sous contrat fédéral 
gem.: vertraglich dem französischen Fußballverband angehören 
– assurer sichern – rejoindre (un club) h.: Mitglied (e-s Fußball-
vereins) werden – Zizou (nom populaire donné à Zinedine Zida-
ne) – origine (f.) h.: Herkunft, Wurzel – taper dans un ballon 
kicken – être très élogieux, -euse voll des Lobes sein – manuel 
(m.) Hand-, Lehrbuch

	�La	�milieu	�de	�terrain	�Louisa	�Necib, pendant le match de la Coupe 
du monde qui a opposé la France au Canada, le 30 juin 2011 à Bochum. 
Née en 1987, elle fait partie des meilleures joueuses françaises.

À	�Leverkusen,	�le 9 juillet dernier, les Bleues laissent éclater leur 
joie après leur victoire en quart de finale contre l’Angleterre. 
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De	�jeunes	�
supportrices	�
de l’équipe de 
France féminine, 
lors du Mondial 
2011. La réussite 
des Tricolores 
pourrait bien 
susciter des 
vocations chez  
les filles.  
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